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— C'est une révolte ! s'exclama le capitaine.
— Prenez garde, lui dis-je ; ces hommes veulent seule­

ment empêcher le meurtre de leur prêtre ; si vous les 
poussez à bout, ils peuvent se venger d’une façon terrible...

Au même moment, les Irlandais accouraient de leur 
côté.

Le capitaine comprit qu’il n’était pas prudent de tenir 
tête à plusiers centaines de braves et vigoureux gaillards. 
Il leur laissa emporter le missionnaire. Mais il déchargea 
sur la pauvre trépassée sa colère impuissante ; il fit im­
médiatement jeter à la mer le cadavre à peine refroidi.

A force de soins, M. Hendricken reprit connaissance. 
Craignant toujours quelque perfidie de la part du capi­
taine, les Allemands et les Irlandais veillèrent sur lui 
jusqu’à la fin du voyage avec une sollicitude vraiment 
filiale...

Trois ans après cette scène, le capitaine, frappé à mort 
par un homme de son équipage, recevait en mer la sé­
pulture qu’il avait voulu faire donner à M. Hendricken.
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A nos Zélateurs et Zélatrices

C’est pour nous un devoir de reconnaissance de remer­
cier ici nos chers zélateurs et zélatrices qui, pendant 
les deux derniers mois ont répondu à notre appel en 

nous envoyant de nouveaux abonnés, ou en obtenant le 
renouvellement des anciens.

Quelques-uns ont obtenu un vrai succès, nous les en 
félicitons particulièrement, et pour tous, nous prions le 
Bon Maître de récompenser leur foi et leur générosité.

Nous espérons que d’autres suivront leur exemple, et 
travailleront à cet apostolat si facile et si méritoire avec 
le même zèle et le même succès.

De notre côté, nous allons nous efforcer de conserver 
au Peül Messager le cachet d’art et d’intérêt qu’on veut 
bien lui reconnaître, et de le faire parvenir aussi exacte­
ment que possible à nos abonnés.


